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Enquête publique du 27 août au 28 septembre 2018 sur le projet de réaménagement de la plage de Saint-Roman par la SBM : 

l’ASPONA se pose beaucoup de questions 

 elle demande le report du démarrage du chantier après 2025 (fin du chanter de Monaco) et le recalibrage du projet sans extension sur la mer  

1 - Le projet est identique à celui étudié par l’ASPONA en novembre 2017 : de 8 080 m² actuellement, la plage passera à 11 740 m² grâce à une extension sur la 

mer de 3700 m² 
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Mais certaines caractéristiques ont subtilement changé pour le rendre conforme au cahier des charges Etat-commune (11 740 m² et pas 15 500 m²) … 

 

  
Etude d’impact de juin 2017, telle que soumise au conseil municipal de RCM     /Etude d’impact révisée de février 2018, telle que soumise à l’enquête publique 
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Où sont donc passés les 3760 m² de plage supplémentaire (ce qui faisait une emprise nouvelle de 7500 m² sur la mer), escomptés en 2017 et qui ne sont plus 

mentionnés en 2018 ? 

Ne s’agirait-il pas de la surface émergée du récif artificiel ? La référence à un « lagon » mentionné dans l’étude pourrait y faire penser. D’autant que sur les plans, 

la mention « 0,25 » correspondant à la couverture en galets du récif n’est pas « -0,25 ». A moins que le promoteur du projet n’ait dû renoncer à « viabiliser » le 

récif ? 

2 – La destination finale - plage publique ou concédée à la SBM, démolition ou pas – reste incompréhensible si l’on se fie à l’une des cartes : où se situent 

exactement les 2348 m² concédés à la SBM et où se situent les 9 392 m² (presque 1 hectare ! ) de plage publique ?  
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3 – Est-il bien vrai que ce chantier ne se cumulera pas avec d’autres, sachant qu’une grande partie de l’apport et de l’enlèvement des matériaux – plusieurs 

dizaines de tonnes - se fera par mer (merci pour la photo illustrative rassurante de la maxi-barge monégasque !) et le reste par route ? 

N’y a –t-il pas à quelques centaines de mètres, certes à l’abri d’une frontière extra-européenne, le plus grand chantier d’Europe avec l’extension en mer de 

Monaco de 6 hectares ? Et quid du projet de ZAC du Vallon de Saint-Roman, juste en amont ? Ne faut-il pas plutôt reporter le chantier après 2025 ? 

 

 



5 
 

La présentation graphique des emprises des 2 chantiers Monaco / Saint-Roman, faite par les promoteurs du projet, est incorrecte et trompeuse : 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Aucun acteur français (public ou associatif) n’a accès aux « études » du groupe Bouygues, que mentionnent les promoteurs du projet, sur l’impact constaté sur les 

plages du Larvotto, des travaux en cours du chantier de Monaco. Il est donc impossible de vérifier la véracité de leurs affirmations.  

 

 

 

 

 

 

Présentation graphique plus proche de la réalité pour les chantiers de St 

Roman et de Monaco, compte-tenu de l’emprise liée aux navires et maxi-

barges en constat mouvement  
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4 – Que se passera-t-il vraiment avec les pontons ? 

Contrairement à ce que le mot « démolition » signifie, les deux pontons ne disparaîtront pas ; ils seront reconstruits pour être démontables … Mais d’un point de 

vue paysager, le grand ponton risque d’être une belle verrue car «  le maitre d’ouvrage a prévu la mise en place d’ombrières sur toute sa longueur »  

 

 


